
Mot du Pr Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université Saint-Joseph, 

à la cérémonie de remise du doctorat honoris causa à S.E.M. Michel 

ÉDDE, Ancien ministre, et membre du Conseil stratégique de l’USJ, le 

vendredi 17 juin 2016 à 18h30, à l’Amphithéâtre Pierre Abou Khater 

(CSH). 

 

Éloge de Maître Michel Eddé 

C’est avec un immense plaisir et un grand honneur que l’Université 

Saint-Joseph de Beyrouth vous accueille aujourd’hui, pour vous offrir le 

titre de Docteur Honoris Causa et je suis très heureux de faire votre 

éloge. 

Il est d’habitude de présenter les personnes, même des personnalités, par  un 

CV, un curriculum vitae qui décrit leur évolution et  les différentes étapes de 

leur vie. En désignant  Michel Eddé, le nom suffit pour que tout  soit dit  sur 

la personne, sa pensée, ses appartenances et ses actions. Commençons par  

l’appartenance la plus directe, Michel  Eddé se déclare faisant partie de l’école 

jésuite sinon tout  simplement jésuite jusqu’à la moelle. Il suffit  de l’écouter 

parler de sa décision d’accompagner le P. Sélim Abou, son camarade de classe,  

au noviciat des Jésuites pour s’en convaincre. Pierre Sadek l’aurait bien 

habillé avec son grand ami Charles Hélou de la soutane du  Jésuite, mais 

c’était pour autre message plutôt politique. Un lien indéfectible unit le destin 

de Michel  Eddé à  celui de la Compagnie de Jésus, allant de ses études au 

Collège secondaire de l’USJ, à  sa présence active au  Conseil stratégique en 

passant  par  ses études à  la Faculté de droit  et par  son souci  permanent et  

concret à  aider l’Université  et ses étudiants au nom de ce Christ ressuscité. 
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Maître orateur et conférencier, l’on voit  les effets de ses études dans un 

collège jésuite : il  aime encore chanter les litanies en latin et faire deviner 

quel est le mot le plus court en cette langue. L’éloquence chez lui n’est  pas 

pure forme mais un message de paix, de justice et de foi bien profonde. 

Si  les Jésuites ont retenu  une bonne part de la personnalité de Michel  Eddé, 

il faut reconnaître que la personnalité de Maître Michel est si riche et si  

polyvalente qu’elle peut se réclamer fondamentalement maronite jusqu’à la 

moelle. Ici, les postes et les titres se bousculent du conseiller de sa Béatitude, 

président  de la Ligue maronite et  de la Fondation maronite pour la diaspora. 

Michel est  l’infatigable maronite amoureux de sa communauté qu’il  défend 

becs et ongles. 

L’amoureux des Jésuites et des maronites, ses deux appartenances si  chères 

à lui, ne peuvent être dissociées d’un 3ème amour, Yolla son épouse mais 

surtout la famille, la grande famille dont il suit le parcours de chacun avec 

affection et vigilance.  

Récemment, Maître Eddé fut désigné président de la Fondation Michel Chiha, 

chargée de la diffusion des œuvres et de la pensée de ce grand penseur du  

Liban moderne, de la convivialité, de l’intelligence, de la solidarité interne et 

externe, de l’identité, œuvre d’une volonté de toutes les communautés 

libanaises. Pour le grand Libanais qu’est Michel Eddé, être au service de la 

Fondation, ce n’est  qu’une expression de son amour du  Liban des valeurs du  

vivre-ensemble et  de la démocratie. En tout cela, votre solidarité avec les 

plus faibles d’une part et, d’autre part, avec l’éducation des jeunes, font de 

vous un réel bâtisseur du  Liban de l’éducation et  de la culture. 
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Lorsque Michel  Eddé parle des Jésuites, il  le fait  avec sérieux et noblesse, 

lorsqu’il  parle des maronites, ce n’est  pas sans enthousiasme et parfois avec 

colère divine, lorsqu’il parle de ses petits-enfants il rayonne, et  lorsque le 

président de la fondation Michel  Chiha parle du  Liban, c’est  la vigueur de 

la jeunesse et la robustesse du cèdre qui surgissent et c’est l’homme du  

dialogue et de l’être-ensemble qui s’impose.  

Mabrouk cher Michel, pour tout cela je vous fais docteur honoris causa de 

l’Université Saint-Joseph.  


